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Société de botanique, à la création de laquelle il prit une 
si grande part ! 

L'affection que nous avions pour notre regretté con- 
frère lui survivra; nous la reporterons toute entière sur 
son fils. Il en est digne par son caractère honorable et 
par ses talents. Quoique jeune encore, il a prouvé que le 
travail, le dévouement, la science, sont des vertus hérédi- 
taires dans sa famille. Nous en sommes convaincus , notre 
jeune et savant confrère saura conserver et augmenter en- 
core le glorieux héritage que lui ont fait, en travaux pré- 
cieux , et son aïeul et son père. 

Notice sur Herman Schacht, membre associé 
de la Société. 

Le 20 août 1864, mourut à Bonn, le célèbre Herman 
Schacht, professeur à l'Université de cette ville, membre 
associé de notre Société. 

Né le 13 juillet 1814., à Ochsenwerda, près de Ham- 
bourg, Schacht reçut sa première instruction de son père, 
qui était pasteur dans son lieu natal. Il ne lui fut point 
donné de suivre la marche régulière des études qui for- 
ment le savant et le conduisent vers un but déterminé; 
presque toute sa vie n'a été qu'une lutte, souvent mêlée 
des plus grands obstacles, mais Schacht a fini par triom- 
pher ; il s'est élevé à une très-grande hauteur et peut être 
considéré comme un des plus illustres botanistes de son 
époque. «Vous connaissez, écrivait en 1853, Alexandre de 
Humboldt , mon admiration pour les magnifiques travaux 
de Herman Schacht, que je fconnais personnellement, au- 
quel je dois tant de précieux enseignements et qui occupe 
un rang si élevé parmi les botanistes physiologistes. » 

A peine âgé de quatorze ans, Schacht dut quitter la 
Tome III. 29 
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maison paternelle pour apprendre la pharmacie , et une 
dizaine d'années s'écoulèrent avant qu'il pût être rendu à 
la science. 

Ce n'est qu'en 1840 qu'il entre à l'Université d'Iéna , 
où, pendant un an , il ne s'occupe que de botanique systé- 
matique. 11 se rend ensuite à Altona, où il fait la connais- 
sance du docteur Gotsche, qui lui inspire le goût de la 
bryologie. Après cinq ans, il revientà léna où il devient le 
suppléant de l'illustre Schleiden. Après trois ans passés 
chez un tel guide, Schacht, de disciple, était devenu lui- 
même un maître. Après un an de séjour à Berlin (184.9) , 
il revint encore à léna , où il se livra exclusivement à ses 
recherches anatomiques et physiologiques. En 1850, il 
débute par un Travail sur le développement de l'embryon 
dans les végétaux; mémoire couronné par l'Institut royal 
des sciences, d'Amsterdam. Schacht dirige ensuite son 
attention sur le microscope, et les plus célèbres opticiens 
d'Allemagne affirment que les observations de l'illustre 
botaniste ont puissamment contribué aux perfectionne- 
ments qu'a subis ce précieux instrument dans ces derniè- 
res années. Son ouvrage intitulé le Microscope est indis- 
pensable à quiconque s'occupe de travaux microscopiques. 
C'est ce beau travail qui attira sur son auteur l'attention de 
l'Académie royale des sciences de Berlin, qui confia à Schacht 
la mission d'étudier, au point de vue micrographique les 
arbres de la forêt de la Thuringe. C'est à cette mission que 
l'on doit son beau livre sur les arbres. 

En 1852, le roi de Prusse , Frédéric Guillaume IV, lui 
accorda la grande médaille d'or, pour un mémoire sur la 
cellule végétale et, quelque temps après, l'Aéadémie de 
Berlin lui donna pour mission d'aller à Madère faire des 
études sur la maladie de la vigne. 
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Avant de quitter sa patrie, il publie le premier volume 
de. son grand ouvrage : Lehrbuch der Anatomie und Phy- 
siologie der Gewàchse. Le tome II parut en I8S9, après 
son retour en Europe; Schacht vécut à Berlin jusqu'en mai 
1860., époque à laqudle il fut appelé à Bonn pour y occu- 
per la chaire de botanique vacante 'à l'Université, et la di- 
rection du Jardin botanique, fonctions qu'il remplit de la 
manière la plus brillante jusqu'à sa mort. 

Peu de temps avant sa mort, il publiait un mémoire 
intitulé : Die spermatozoiden im Pflanzenreich, et il met- 
tait la dernière main à un grand travail , sur la fécondation 
des conifères. 
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Flora der Provinz Brandenburg, der Altmark und des 
Herzogthums Magdeburg. — Zum Gebrauche in Schu- 
len und auf Excursionen bearbeitet von D' Paul Ascher- 

son (1). 

(Sdite.) 

Si la Flore de M. Ascherson se distingue comme une 
œuvre très-sérieuse sous le rapport phytographique, elle 
n'est pas moins recommandable au point de vue de la 
géographie botanique. Meyer, dans son Flora hanoverana, 
fait remarquer avec un certain orgueil que son Chloris 
hanoverana renferme environ 19,000 indications station- 



|1) Voir le numéro précédent des Bulletins. 



